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E. Welti. -— Les homogreffes sont-elles capables de persister
chez le Crapaud

Tandis que les auteurs admettent, en general, que les auto-
greffes sont susceptibles d'une evolution durable, la plupart
considerent les homogreffes comme condamnees ä une degene-

rescence definitive plus ou moins precoce. D'apres les

experiences faites sur des Batraciens (Grenouille, Triton) par Meyns
(1910), Lauche (1914), Herlitzka (1900), Nussbaum (1909),
Foa (1901), leur survie ne depasserait pas 6 mois.

Je rapporte ici les resultats d'homogreffes de testicules sur le

Crapaud, faites soit sur des animaux castres, ou ayant subi
l'ablation partielle des testicules, soit sur des individus nor-
maux.

A. Homogreffes sur castres (35 cas).
1° Homogreffes sous-cuianees. — On observe une sclerose

progressive surtout forte dans le cas de vascularisation intense,
II y a, en general, au centre, envahissement par le sang, dege-

nerescence des cellules conjonctives et des hematies, degene-

rescence du contenu des canalicules seminiferes. Par contre,
la peripherie presente un certain nombre de canalicules ä peu

pres intacts. Finalement (apres 6 mois environ), les canalicules

sont detruits, mais un certain nombre de cellules germinales

primordiales ont persiste et deviennent, des ce moment, le

siege d'une nouvelle poussee de Spermatogenese. Les pheno-
menes sont tout k fait superposables ä ce qui se passe dans les

autogreffes sous-cutanees.
2° Homogreffes intra-peritoneales. — La vascularisation et la

sclerose sont moindres; cette derniere s'accompagne de la dispa-
rition des cellules conjonctives, ulterieurement remplacees par
Celles du porte-greffe. Quelques canalicules peripheriques
persistent longtemps sans grande degenerescence. Finalement on

trouve, aux depens de cellules germinales primordiales, des

llots de Spermatogenese et d'ovogenese nouveaux, ä la

peripherie, tandis que le centre paralt entierement degenere et
sclerose l.

1 Cette evolution peut se poursuivre beaucoup plus longtemps.
Des homogreffes effectuees, dans le meme Laboratoire, par M11« K.
Ponse, sont encore en pleine activite au bout de 2 ans.
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B. Homogreffes sur ablation partielle (10 cas).
1° Homogreffes sur testicules. — Je ne puis encore apporter

de resultats concernant des grefies sous-cutanees ou
intraperitoneales. Toutes celles que j'ai effectuees ont ete fixees

par apposition sur le testicule restant. Elles ne peuvent done

etre comparees aux series A et C mais seulement aux auto-
greffes (B, 3°) de meme nature1.

La sclerose est irreguliere, toujours precedee d'une forte
vascularisation. Dans ce cas, les hematies remplissent les travees
du tissu conjonctif et y degenerent; on trouve alors une masse
de reliquats chromatiques et plus tard du pigment. Les cellules

conjonctives du greffon degenerent; les travees conjonctives
paraissent vides, puis sont peuplees par de nouvelles cellules

provenant vraisemblablement du porte-greffe. Les parties peri-
pheriques moins sclerosees persistent. Lorsque la sclerose initiale
est faible, (vascularisation faible) la greife conserve une structure

normale presentant, dejä vers le 5me mois, tous les Stades

d'une nouvelle poussee de Spermatogenese.
C. Homogreffes sur normaux.
Les grelles ont ete soit sous-cutanees, soit intra-peritoneales.
1° Homogreffes sous-cutanees. — La sclerose, consecutive ä la

vascularisation, est tres intense, ainsi que la degenerescence des

canalicules spermatiques. Ceux-ci sont remplis de debris plas-
matiques, de boules chromatiques et paraissent le siege d'une

phagocytose intense. Au bout de 4 ä 6 mois (4 greffes), le greffon

parait entierement transforme en tissu conjonctif, riche en

pigment, sans trace de cellules germinales. La structure testi-
culaire n'est plus reconnaissable.

Les resultats de cette serie, — qui ne peut naturellement etre
mise en parallele avec des autogreffes, — peuvent etre dus ä

l'influence inhibitrice des glandes genitales completes demeurees

en place, ou plus vraisemblablement ä la localisation defavorable
de la greffe.

2° Homogreffes intra-peritoneales. — Dans un seul cas,
examine jusqu'ä present, apres 2 mois, la sclerose est assez faible,
la degenerescence initiale avancee; mais la peripheric conserve

1 Voir la note page 152. Le sort des autogreffes.
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encore des canalicules paraissant intacts, mais sans multiplication

visible.

Conclusions.

1° II n'y a pas de difference essentielle entre revolution des

homogreffes et des autogreffes sur animaux castres entierement
ou partiellement. Dans les 2 cas, le sort de la greffe depend avant
tout des conditions locales d'implantation. Lorsque celles-ci
sont defavorables (greffes sous-cutanees), il y a, dans les 2 cas,
degenerescence et sclerose, suivies d'une nouvelle poussee

germinale aux depens de cellules germinales primordiales ayant
echappe ä la destruction.

2° L'evolution des homogreffes sur animaux non castres

paralt aboutir ä la degenerescence complete du greffon. Cepen-

dant, comme il ne s'agit que de greffes sous-cutanees, ces resul-
tats ne pourront etre attribues ä une influence inhibitrice du
testicule qu'apres examen de greffons faits au lieu optimum
d'implantation, c'est-ä-dire sur le testicule lui-meme.

(Station de Zoologie experimentale; Universite de Geneve.)

V. Bischler. — Röte du squelette dans la regeneration des

membres du Triton.

Les differents tissus qui entrent dans la constitution d'un
regenerat provenant, en regle generale, de la proliferation des

tissus de meme nature situes en arriere de la surface, de section,
il paralt logique — dans le cas de la regeneration d'une patte —
de rapporter k l'os de la cuisse ou du bras la capacite de donner
naissance au squelette de la patte regeneree. Dans cette hypo-
these, la suppression de l'os devrait entralner la suppression du

squelette de la patte regeneree et peut-etre meme rendre

impossible la regeneration. Une relation de cet ordre a ete

longtemps consideree comme etablie ä la suite d'experiences
anciennes de Philipeaux (1876). Travaillant sur des Tritons,
cet auteur avait constate que l'extirpation complete du membre

anterieur, y compris la ceinture scapulaire, n'est pas suivie de

regeneration (38 cas sur 40), tandis que celle-ci a lieu si l'on a
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